ELECTION DES DEPUTES A L’ASSEMBLEE NATIONALE 


16 MARS 1986 


LISTE DU MOUVEMENT 
A POUR UN PARTI 
DES TRAVAILLEURS 


LUS en 1981 contre le pouvoir antisocial et antidémo- 

cratique des capitalistes, les députés PS et PCF ont violé 

le mandat majoritaire que vous leur avez confié. La 
droite talonnée par l’extrême-droite peut se permettre 
aujourd’hui de prétendre reprendre le pouvoir. 


Trois millions de chômeurs : leur nombre a doublé depuis 
1981. Baisse du pouvoir d’achat des travailleurs salariés. 
Baisse des revenus des petits agriculteurs. Règlements judi- 
ciaires, mises en liquidation qui frappent en cascade les arti- 
sans et les petits commerçants, victimes indirectes des restruc- 
turations et des redéploiements. 


Voilà le triste bilan de la politique d’austérité qui, au nom 
d’un « socialisme » de pacotille, a été imposée au pays en 
1982 par Jacques Delors et le gouvernement Mitterrand- 
Mauroy-Fiterman. 


Les dirigeants du PCF qui, pour des raisons d’alignement 
international, ont quitté en juillet 1984 le gouvernement, ne 
disent pas davantage la vérité : ils veulent aujourd’hui, en 
conduisant une politique de division, faire oublier qu’ils ont 
soutenu et cautionné les plans d’austérité, comme ministres 
et députés, au même titre que les dirigeants du PS. 


Nous, militants de toutes origines du mouvement ouvrier 
et démocratique, syndicalistes, jeunes, avons décidé de vous 
appeler à reconstituer une nouvelle représentation populaire 
et ouvrière, un authentique parti ouvrier indépendant, un ras- 
semblement démocratique des travailleurs, en constituant le 
Mouvement pour un parti des travailleurs. C’est pourquoi 
nous présentons à vos suffrages des listes de notre Mouve- 
ment dans toute la France. 


DEFENDRE LES ACQUIS SOCIAUX 


Le MPPT et ses candidats s’engagent à lutter contre la 
remise en cause des acquis sociaux en matière de durée du 
travail, de repos hebdomadaire, de congés, contre le déman- 
tèlement du Code du travail, contre la flexibilité réclamée par 
le CNPF, contre les TUC et pour un véritable emploi pour 


les jeunes. Nous vous disons : n’attendez quelque chose de 
valable que de vous-mêmes et de l’unité : les intérêts des capi- 
talistes et les vôtres sont diamétralement opposés. 

Le MPPT défendra la Sécurité sociale, les régimes de retrai- 
tes, ainsi que les mutuelles. Le MPPT exige l’abrogation des 
lois antilaïques et de toutes les mesures prises par Savary- 


Chevènement qui livrent l’école publique de plus en plus 
démantelée aux groupes de pression les PIS divers, qu'ils 
soient politiques ou religieux. 


Le MPPT dénonce la politique de baisse des revenus agri- 
coles, l'institution des quotas laitiers et toutes lès mesures con- 
tre les petits et moyens paysans, décidées à Bruxelles par tous 
les gouvernements du Marché commun, qui, alors qu’il serait 
possible de construire une véritable Europe, s’attaquent à la 
paysannerie, à la sidérurgie, aux mines, au textile. Le MPPT 
exige la garantie d’un revenu décent pour tous les paysans, 
tous les travailleurs. 


Le MPPT dénonce la décentralisation et les atteintes por- 
tées au statut de la fonction publique, qui remettent en cause. 
à la fois les droits et garanties des fonctionnaires et l'égalité 
des citoyens devant le service public. 


Le MPPT revendique le respect et l’égalité des droits pour 
les travailleurs immigrés qui, comme les travailleurs français, 
supportent les mêmes méfaits de la crise capitaliste. 


POUR LA DEMOCRATIE 


Malgré les artifices trompeurs des indices manipulés, la 
majorité d’aujourd’hui et celle d’hier, soucieuses de cohabi- 
ter, n’en finissent pas de louer les vertus dé la rigueur. Mit- 
terrand, qui dénonçait naguèrela Constitution gaulliste, l’uti- 
lise depuis 1981, avec ses institutions antidémocratiques tail- 
lées sur mesure, contre les intérêts populaires. Le pays, avec 
ces institutions antidémocratiques, s'enfonce dans la crise : 
politique. 


Le MPPT et ses candidats s’engagent à lutter pour une véri- 
table démocratie, barrage à toutes les aventures totalitaires. 
Ils dénoncent en particulier toutes les tentatives d’aliéner l’in- 
dépendance des organisations syndicales ; le fonctionnement 
de la démocratie, dont le contenu sera défini par le peuple 
souverain, nécessite une séparation des pouvoirs. Quelle que 
soit la forme de l’Etat, l’indépendance réciproque des partis 
politiques et des syndicats est la condition fondamentale de 
toute avancée réelle vers le socialisme. 


Alors, vous qui voulez que les choses changent, vous avez les moyens, par votre unité, d’affirmer votre volonté 
de faire respecter vous-mêmes le mandat du peuple. 


VOTEZ, FAITES VOTER POUR LES CANDIDATS DU MPPT || 


“La campagne électorale du MPPT a été financée intégralement par la seule contribution militante 
et la diffusion de son hebdomadaire /nformations ouvrières. 


MPPT, 35, boulevard de Strasbourg 75010 Paris 


Tél. : (D 48 24 07 57 
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ÉLECTION DES DÉPUTÉS À L’ASSEMBLrE NATIONALE 


LISTE DU 


MOUVEMENT 
POUR UN PARTI 
DES PRSVAECPERRS 


ee JURA 


Raoul Chavet 


(40 ans, technicien plastique, syndicaliste) 


Pour qui voter le 16 mars ? 


C’est pour répondre à cette question que, regroupés au 
sein du MPPT, nos nous présentons à vos suffrages. 


Tout concourt à nous obliger à choisir entre ceux d’avant 
1981 : MM. Barbier, Feît et leurs amis, MM. Chaïx, 
Brantus,. De Bordes, et ceux d’après 1981, MM. Brune, 
Santa-Cruz, soutenus par MM. Auger, Faivre-Picon, 
Genestier, etc. 


PEUT-ON CHOISIR ? 


Entre ceux qui, à la mairie de Dôle, M. Barbier, M. Fran- 
çois, ont terminé ce que les autres, M. Santa-Cruz, M. 
Genestier, avaient commencé : licenciements à l’'UMD et 
Jeanrenaud... après ceux des Papillons Blancs. 


Entre ceux qui, à l’Assemblée nationale et dans le dépar- 
tement, ont poursuivi ce que les autres avaient com- 
mencé : l’austérité avant 1981, la rigueur après 1981, 
avec, pour conséquence, les licenciements : à Lons-le- 
Saulnier : SKF, Roustang, Oréga, SCIB bâtiment, Fra- 
chon bâtiment ; à Périgny : carrière Chalumeau ; à 
Saint-Amour : Fillod ; à Saint-Claude : l’Ebonite ; à 
Champagnole : Tréfilunion, Riskoff, Girard métaux, 
Jouef.…. 1 200 salariés licenciés en moins de quatre ans ; 
à Morez : France Goll, lunetterie ; à Arbois : Henri 
Maire ; à Dôle encore : ceux de chez Bel, de Fagot, 
d’Idéal-Standard, de Jacob-Delafon.… et tous ceux que 
nous ne pouvons citer. 


Leur bilan : à ceux d’avant 1981 : mai 1974 : 570 deman- 
deurs d’emploi, avril 1981: 4829 demandeurs 
d’emploi ; à ceux d’après 1981: juin 1981 : 5 194 
d’emploi, fin novembre 1985 : 7 014 
demandeurs d'emploi. 


CE N’EST PAS ADMISSIBLE ! 


En effet, comment pourrions-nous croire ceux qui, avec 
leurs « contrats de solidarité », expliquaient qu'ils crée- 
raient des centaines d'emplois dans le département ? 


Comment les travailleurs des villes et des campagnes 
chassés de leur emploi pourraient-ils croire ceux qui nous 
promettaient 5 000 emplois, entraînant 10 000 à 15 000 
autres, en exploitant le bassin houiller de Lons-le- 
Saulnier ? Ceux-là détenaient pourtant la mairie de 
Lons-le-Saulnier, des ministères-clés, la présidence des 
Charbonnages de France. Qu’en est-il advenu ? 


Comment la jeunesse pourrait-elle faire confiance à ceux 
qui, avec leur «emploi-formation », prévoyaient 


l’embauche de 400 jeunes sur le département, alors que 
pendant le même temps le nombre des jeunes au chômage 
passait de 2 338 en juin 1982 à 2 847 en novembre 1983, 
pour être de 3 884 en décembre 1984 ? Plus de 50 % des 
chômeurs sont des jeunes dans le Jura ! 


À ces jeunes, ils ne proposent qu’une chose : l'EMBRI- 
GADEMENT. 

Les TUC, les stages Rigout, le service militaire, l’armée 
partout, à l’école, dans le-culturel, le sport. 


Si les jeunes refusent, ils se voient condamnés pour délit 
d’opinion (procès d’objecteurs à Lons). 


IL FAUT.UNE AUTRE POLITIQUE 
POUR SORTIR LE PAYS 
DE LA CATASTROPHE 
DANS LAQUELLE IL EST CONDUIT ! 


Assez de double langage ! Assez de tromperie ! , 


Vous avez les moyens d’affirmer votre volonté de faire 
respecter vous-mêmes le mandat du peuple : 


Vous avez été 870 en 1984, aux élections européennes, à 
voter pour la première fois pour une liste « Pour un parti 
des travailleurs », soit environ 1 % des voix dans le Jura. 


Vous avez renouvelé en 1985 votre vote dans les cantons 
d’Arinthod et de Dôle nord-est, entraînant avec vous des 
dizaines d’autres travailleurs, accordant à Raoul Chavet 
3,10 % des voix, et 2,35 % à Michel Chabert. 

Dans le même temps, le MPPT s’est constitué, une sec- 
tion est née dans la région d’Arinthod, celle de Dôle s’est 
renforcée, et enfin une section vient de se créer à Lons-le- 
Saulnier: 

Ce que nous voulons à travers ces élections législatives, 
c’est constituer des sections du MPPT dans tous les can- 
tons, pour rassembler la force unie des ouvriers et des 
paysans, entraînant dans son sillage les petits artisans, les 
petits commerçants, les couches moyennes qui subissent 
la politique des capitalistes. 


ALORS, LE 16 MARS 1986, 


VOTEZ, FAITES VOTER 
POUR LA LISTE MPPT 
.. CONDUITE 
PAR RAOUL CHAVET 


Raoui CHAVET, 40 ans, technicien plastique + Gérard BARROT, 32 ans, inspecteur des PTT ° Philippe BOI- 
TELLE, 23 ans, conseiller en épargne et prévoyance ® Jacques BERTHAULT, 35 ans, infirmier psychiatrique 


e Michel MONIER, 34 ans, magasinier (fromagerie) 


Attention : ceci n’est pas un bulletin de vote. Les bulletins de vote vous seront fournis au bureau de vote 
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Vu les candidats. 


